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LA LIBRE PAROLE N° 11 

. Israël veut la guerre 
• pM H enry GaSTON 

Dep ui s l'avènenlCnt de lli tl er toute la presse Fra nça ise c t étran­
gère vendue au x Juifs hul'ic : 

L'Allemagne prépare la guerre. 

Or, ce sont les mèmes j OUl'naux qui préco nisaient le ra pproche­
ment fra nco-a llema nd au temps du F : . Slr e. sm.al'lo l1. et de Brü/l in.g 
il y a quelq ues années. 

Po urquoi cc rev irement subit ? L ' All emagne 3 L11'a it-t-cllc brus­
quement cha ngée ? 

'No '-~ , cell e-ci de t ous t e mps e u l l'esprit mil it a ire, milita ri st a même. 
La ca use de ceLLe ca mpagne il ra ut. la déco uvrir da ns " a lti t ude de 

la nouvell e All emagne à l'éga rd d es Juifs. 
ll illel' a osé t.o ucher à Israël. 
Voilà son cri me. 
Voici pourq uoi la P" osse de droite ct d e ga uche vendu e a ux Jui fs 

e t a ux m a l'cha nd s de ca nons écha uffe l'op ini on publiq uc mond ia le 
co nt rc Ic Hcich . 

La méthod c n'es t pas nouvelle . L es Ju ifs l' employèrent lors de 
l'a llai re Drey fu s cOlll l'e la France, en 1.903 co ntre la Hussie, e 11 1923-
26 contre l' Ita lie, en 192D-30 contre l' E spagne. Celte méthode a la it 

-ses p l'cuves . 

Sil e pays menacé ne fa i t pas sa soumi ssion , Israë l le f'uine, fomente 
une révolution ou déci a nch e la guerre. 

J c n 'exa gère ri en lorsque j 'écris: D ÉC I,ANC HE J. A Gue Hn E . L es 
Protoeols ltes Sages lie S ion (la b ible modem e des J uils), éla borés 
lors du congrès Jui ls de B â le en J.897 et publiées dès 1901 sont t,'ès 
explicites S Ul' ce point : 

Il ~OUS DEVONS ftTRE A :\l r':: ME D E n 1~ Jl O-" D RE A. TOUTE O PI)OS ITlQ:S 

O SE SE M ETTRE EN 'l'HA V ER S D E No'r nE HOUTE j MA I S S I CES VOJ S I NS 
. , 

A L EU R TOU R , IJ E VA I EN'I' S E D EC I D E n A s UN lIl. CO:\'TIl E NOUS , I L 

F A U DRAIT L Eu n n É PO N DnE EN O ÉC II A I NANT UNE GUE lln E M O:\' DI ALE . 

• 

-



• 

• 

-2-

En: 19.1'l. la guerre: m'fln-dra-le: e6'lTl'men:e3' pal'. l'a'Ss:a sma t de V. \:rem .. 
d~l c d'.\ utl'Î chc par le Juif Priucip, exécuteur c1 es Hautes œuvres de 
la F ... 1[:. qui avait condamné le Prince d ès 1.9l2, ainsi que le signa­
lait la Bevue [nterna1 iona Le des Sociétés Secrètes à l' époque (1). 

~~u j ol.Ll'd'hllL ou Jl>1'épaxi l''op inion plllhliqt1c au co nflit qu"oll assas-
sinat ou un ïncicf!ent dip l'oma tiqué qudconquc décl1aîncra. • 

Quel sera le r és ul ta t ci e la prochaine conflagration mondiale : 
le lnaSSacl'C de L5 millions d '4\rvcns-chl'éti cns c t la bolchévis.i1tion 

• 
d es autres, - d'c ceux qui aUl'ont échappé au massacre - c'est -à-
dire L'ESCLA VACE. 

• 

Aryens, r:S1; - C E CEJ .. \. QUE \ ' OCS nÉS I REZ ? 

Henry COSTON . 

, 

• 
(1) Text.e publié par la. R evue I ntcrn. des Sociétés secrètes du 15-9-J9'12. 
« PEUTI-F.TRr;: LA L UMTÈRE SE FERA-T- ELLE UN J OU R SUR CETT E PAIlOLE D 'UN 

lIA UT - MA ÇO'" SU I SSE AU SUJET DE L ' lIÉIHT t ER DU TnÔNE D'AUT RI ClIE : \1 IL EST 
BIEN; C'EST DOMMAGE QU'IL SO IT CONDAMNÉ: IL MOURRA SUR 
LES ~IARCIl ES DU TRONE,' 

, 

A NOS JEUNES AMIS 

TOUS CEUX qui veulent nous 

aider dans notre lutte CONTRE 

LA JUDÉO-MACONNERIE sont 

priés de se faire connaître . 

• 
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Congrès Juifs • 

pM FARA 

lia manie des confhcnces et des congrès sévit non seu lement 
l,nr'mi les peuples ct g r'o upements non juifs, mais a uss i chez les 
.tuifs. '\"o us so mmes heureux. de co nstater que cette maladie aboutit 
au sein d'Israël il peu près aux mèmcs résultats que chez les goï m. 

Le '-Se Congl'f-s sioniste tenu à P.cague a mis à découvert une 
fêlure sérieuse, produite dans Vunion proverbiale de fils d'Abraham. 
D éjü la ca mpagne électorale a donné lieu à des dissensIons sérieuses 
ct m': rne à des batai ll es rangées entre Juifs-socialistes ct Juifs nOn­
socialistes . 

Les séances du Congrès ont du ètre interrompues à ph' siou ,'s l'C· 

pflises pou r ca use de pugil ats en règle ent re membres des J iftél'cnls 
partis, tout CO IllIll C dans n'irnpol'le quel parlement démocl'alique ! 

Finalement les pnrtis de(( Droite Il , ré\,isionistes et Misrakhi (oJ,tho­
cloxesl ont été élimi nés ct aucun de leurs représentants n'a été élu 
lnembre de l'Exécutive Sioniste. 

Fait bien curieux, c'est encore le gouvernement de 1 [iller qui a été 
l'artisan de la discorde, et voici comment, 

Nombre de ,Juirs émigrés d',AHemagne y ont laissé dcs capitaux 
im portants , La banque Anglo-Palestinienne, contrôlée par le Comité 
E_"\écutiI Sionistc est entrée en pourpal'Iers avec le gouvcrnement 
hitlérien (représenté par la H.eichsbank) pOUl' essayel' de sauver ces 
ca pita ux . Finalcmcn t l' nccOl'cl est intcl'ven U : les J uirs peu vcnt cxpor­
te!' jusqu'à trois milliards de marks (18 milliards d e francs·! ) à con­
dition que des commandes pour la même somme soient laites en 
Allemagne pour la Palestine, Ainsi quelques capitalistes Juifs récu­
pèl'ent leur aq~ent dont profite également le commerce a llemand! 

Au Congrès, cet accord fut rendu Jlublic pal' und es délégués, Houp· 
pine au moment Dli les révisionnistes déposaient une motion, p l'éco· 
nisant le boycottage ah501u des marchandises anemandes dans tout 
J'univers. 

Ce fut le pavé dons la mare au.." grenouil les! Le président, Motz­
kine eut fort à faire ll0UI' calmer les esprits et finalement un ordre du 
jouI' fut voté dans lequel ne subsisle aucune trace de boycolla,ge , 
dont la presse juive avait tant par'lé. 

Un autreCongr'ès,celui dessionistes·r'évisionistcs a f1êLri en Lenne:, 
v~lléments les « traîtreS)l à la cause juive. Dans un Dt'drc du jour le ... 
djbCiples.d.e Jabotinsky se sont désolidal'isés de leurs concitoyens c l 
cOI'I'éligionnail'cs, pour lequels {( la bcdidc avrul'e • reste toujou l's ]a 

• 

• 

• 
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p rincipal e Pl'ûocc upation. Un boycottage il out rance Je lo .... t cc q lli 
es t all eman d a été décidé. 

J...c Co ng rès .Jui f, tenu ü Ccnb\"l~, voyant la réaction pL'odui te pa l' la 
no ti on des ïoni stes à emboî té le p ::lS a ux l'évisioni :,lcs ; ct enco re un 
ordre du j ouI' précon isant le bO~'cottagc a é té voté. 

:.:ais 1'[lC'('OI,d en tre la ba nq ue .\nglo-Pn lcstinicn nc el la Hcjchs' 
b a nk su lJsÎstc loujoul's . 

L'él an l' patrio tique )) des juirs 1l01l-l' ~l pila li s l c, 5'CS! h!'is ·':. co ntre 10 
(( m u r' d' argent)) tout CO III Ille: cf'luÎ de \' ulgai ,'cs g Oï m! 

En Israël le "ca u d'ol' l'è~ne I O ~l jou l's ! 
FAllA 

UN AMI ET ABONNÉ 
"~"-"'" 

DE LA LIBRE PAROLE 

Désirant liquidcr ,,/usiew"s ,nillic,"s dc "Clta"lls à tics 
PRIX INFÉIUEURS AUX PRIX DE GROS, scrait hClU'CIt:Jl 

d'cn j'ai,'c bénéficic.' les lectl'ices tic LA LIBnE PAnOLE 
il qui il of Ire dc le lO' atll'essc,' CONDITIONNELLEMENT: 

UNE Cnll VATE DE DEUX RENARDS DES INDES 
LUSTRÉES MARTRE OU ZIBELINE OU NOIn OU 
FUMÉE AU pnIX DE 100 FRll NCS , 

UNE ÉCllARPE DE SIX DE CES MEMES nENARDS 
AU pnlX DE 250 FRANCS, 

• 
UXE "CnAVATE DE DEUX RENARDS DU PAYS A 

100 FRANCS, 
JOLI CIlOIX DE MANTEA UX ET JAQUETTES A DES 

CONDITIONS AUSSI AVANTAGEUSES ET EXCEP­
TIONNELLES, 

Aux l,e,'somtes qui désü'e.'aicnt ,'ecevoi",' des peau:Jl de 
,'enUl'ds des Incles non montées, mais apprêtées et lustrées 
mUl'tre ou zibeline ou noi,', envoi conditionnel au p,'i:Jl de 
25/J'ancs la peau avec queue, et 201,'ancs sans queue, 

Po..,' tous ,'cnseignements, éc.'ire : M, JUIS, 4, "ue 
Assalit à NICE (A,-M,), 

Plusietu's motlèlcs sont déposés all:Jl btt1'eallx de LA 
LIBnE PAnOLE, Il BIlUNOY, SE RECOMMANDER DE 
LA LIBRE PAROLE, 

, 
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Documents maçonniques 
Un. de nos i.nformateurs nous transmet de nombreux documents 

(dont plusieurs sont cités dans les diverses rubriques de ce nO) relatifs 
a" co/went d. SEPTEMBRE 1933, nO"8 croyons "tile de reproduire 
IN·EXTEN 0 l'un (l'entre eux dont l'intérêln'échappera pas à nos 
lecleu,rs. . 

Nous aurons d'ailleurs l'occa'sion de repent' sur ce dernier. 
N.D.L.R • 

• 

Écossais ancien 
Grande Loge 

Rite accepté 
France de 

COMPTE RENDU OFFICIEL DES TRAVAUX 
DE LA GRANDE LOGE 

Rapports administratifs pour le Convent de 1933 

Ce compte rendl' est réseryé aux Ven.'. et aux F F.·. 
Dép'dé8 d. la G.·. L.·. 

RAPPORT DU GRAND SECRÉTAIRE 
Il est de tradition dans notre Ordre de gémir tout d 'a bord sur 

nos deuils, puis immédiatement après de penser il nos raisons d'es­
pérer ... ct cela même est l'image de la vie. 

Vous ne serez donc pas surpris que nous vous demandions tout 
d'abord de rése"ver votre so uvenir ému à nos ILL.'. FF. ·. 
WELLIIOFF (1) et VIE.,. (2) qui ont, tous deux, si bien mérité de la 
Grande Loge et qui sont partis pour l'Orient Eternel presque en 
lneme temps. 

Nous n'oublierons jamais avec quelle énergie et queUe abnégation 
notre F.'. WEILLIIOFF a reconstitué la Grande Loge après l'épreuve 
de la Guerre. Le Bulletin de ce mois de février de cette année con­
tient cc qu'ont pu dire de notre ILL:. disparu des FF:. plus 
désignés que nous. 

Notre F.', VIE'!' a consacré, lui aussi, son grand cœur et toute son 
énergie à maintenir les traditions que lui avait léguées au Grand 

ccrétariat, son prédécesseur immédiat, notre frère RIANDEY, et 
tous ceux qui, avant lui, avaient occupé notre charge. Peut-être 
serait-il encore parmi nous s' il ne s'était pas consacré avec la haute 
conscience qu' il apportait à ce travail supplémentaire et absorbant 
que constituait pour lui le Grand Secrétariat. 

Il) Ju;r. • 
(2) Général en retraite . 

• 
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La Granc\e Loge ~a it ne p",s oublier ce\lX qui l'Onl servie aVec tant 

de dévo uement. 
La mort pl'émaLul'éc de notre F ... VIET ct les pénibles événements 

q.ui se sont produits par la suite a u Grand Scol'étal'iat ont pris au 
dépourvu le Consei l Fédéral; aussi a·t-il confié pl'ovisoirelnent le 
Grand Secrétariat adjoint à celui qui vous présente oe rapport. . Il a 
fallu courir au plus pressé mais vous aupez, à ce Conyent, tout le 
loisir " Olt/U pour nommer un Grand Secrétaire dign e de ses Illustres 
prédécesse urs. 

Maintenant qu'ont été évoq ués nos sujets d e ttisl esse, nous allons 
examiner ensem ble l'actÎon de notre Obédi'encc dep uis le dernier 
Couvent, C1lyisa.gCl;, si vous le vQulez bien, les faits aussi obj ective­
m ent que possible, tâcher d 'cn dégager des leçons ct. éta,blir un pro­
gramnlC pOUl' J' année qui va s'ol" ,.il' afin de remédier à n os erreurs 
el de rendre plus belle et p lus pu issante notre Obédi ence aimée. 

Le Conseil Fédéral a tenu cette année seize réunions: 

25 
10 
19 

be ptembre (ré union pléniè~e ~ ; 
Ilctobre ; 
oc tobre j 

novembre j 

novelnbre ; 
7 

28 
18 décembre (réunion pléniè l'c\ : 
22 janvier; 
13 février' , 
26 mars (roullion plénière} ; 
1e,r mai; 
29 mai, , 
12 juin; 
26 1 !-l in j 

18 .i uillet ; 
19 septeJ;l1 bDe. 

• 

• 

• 

L'esj"it le plus frat .. ,. y a présidl:. Il esl réconfortant de constater 
le dévouement et La foi dans l'avenir de la Grande Loge qui animent 
tous Jes Conseillers F éd éra ux. Ce scepticisme qu'aHectent de mani­
fes t er cer lains FF.·. est souvent, hélas, parmi les plus anciens, 
chaque fois qu'LI est question d'une amélioration à apporter ü notre 
Obédience est, nous nous plaisons à le reconnaître, complètement 
absent de l'esprit des Conseiller' Fédêrau",. Ce qui veut nuU .. roent 
dire que les Conseillers Fédéraux aient, toujours' et dans t ous lies cas, 
les m êmes façens de penser, loin de là, mais ils ont compris que 
c'était précisément de cette diversité d'opinions, si ncèr es eb tolé-
1'8nt-es . lorsqu'clics ont été confrontées en toute bonne foi, que ré-
8ultait la sagesse des décisions. Reconnaissons d'ail leurs que cette 
harmonie qui règne au sein du Conseil Féd'éral est due, pour hcau­
coup, à l'autorité faite de sagesse et de bienveillance dont jouit 
notre ILL .. . Grand-Maître Maréchal. 

, 

• 

• 

• 

, 
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Un des principaux rôles du Conseil Fédéral est de sel'vir de trait 
d'union entre les différentes loges de l'Obédience, Il est donc néces­
saire d'envoyer fréquemment en mission les Conseillers Fédéraux, 
soit pour prouver aux Loges de province que le vieux dicton I( loin 
des yeux, loin du cœur Il n'est pas.maçonnique, soit même, dans' 
certains cas, pour essayer de ,r établit, l'harmonie rompue par des 
disscnliments cntre FF.' , du m ême atelier. 

Il convient de ne pas oublier que ces missionnaires font le plus 
souvent des déplacements rapides et fat igants dont ils trouvent il 
est vra i, une compensation dans la cordialité de l'accueil. Malgré 
les occupations prof:. des Conseils Fédéraux, nous avons toujours 
pu trouver des volontaires pour remplir cct important devoIT. Il est 
seulement regl'cttable que l'état de nos finances ne nous permette 
pas de multiplier ces déplacements qui so nt d ' une impol'tance pri­
mordiale pour m::lÎntenir l'union au sein de la Crande Loge, 

La situation matérielle de notre Obédience 'se maintient saiisfai­
sante malgré la crise qui aurait pu l'atteindre gravement. Beaucoup 

. de nos FF, ' . durement frappés, n'ont pu s 'acquitter de leurs rede­
vances vis-à-vis de leurs Loges. Ces del'nièl'Cs se trouvant dans l'im­
possibiüté de cOllserver des FF,' . qu i devenaient une charge trop 
lourde pour elles ont dû les radier, queique pénible que soit cette 
décision. Dans ce cas, î1 est vrai que la réintégraLion Tcste toujours 
possible, 

Cependant, dans l'ensemble, non seulement le nombre de nos 
membrcs n'a pas diminué, mais le tableau ci - de~sous montlre que 
l'Obédience est cn gain de 94 membres sur J'année précédente, 

In it .', AtW ... Rég ... 'Réint.· . I)èmis.· . Oét:h Êxcl. .. Bad. ' . 

. 

1932 Juillet .... 116 12 1 7 7 9 1 9 
Aoùt ..... 22 6 • • • 1 l, 1 
Septembre. 16 2 1 " - S ~ • 3 
\ ' ctobre .. Z6 5 • 2 7 S • 26 
rovl:lmbre. 46 26 • 8 ~4 Il • 12 

Décembre . 67 50 • 5 85 ~o t 86 

1 933 Ja.nvier . .. 60 38 2 3 79 9 1 89 
Février .. . t43 81 2 4 SZ Il • 32 
Mars ... . .. 170 3 " e 10 j 1}2 t3 t ? -_ J 

AVTil ..... 97 22 t 3/, U! 69 • 115 
,\lai ... . .. u. H 1 1 Il 133 1,1 2 131 
Juin ...... 142 35 3 - 10 17 27 . , • , , t 

• ' ! , 

1.022 855 13 % , 629 208 !O 55'l 
, 

~ 
• ! ! , , ' , - f , - , , 

1.486 1.392 

GAll'! • 94 . • 

, 

, 
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Au co urs de l'année maçonn:que éco ulée, huit Loges ont reçu 
de la Grande Loge une patente de consti tution: 

Trois à Paris: 

L'Etolie Ecossaise; . 
Science Social e Colins; 
Lotos (de langue russe). 

Deux en banlieue: 

L'Avenir Ecossa is, à la Garenne-Colombes. 
La Concol'de 1 [Ulna Îne, à Fontaineb lea u. 

Trois en Provin ce : 

L' Humanité Meilleure, à Nancy j 

Rusieada, à Philippeville; 
Les Discipl es Écossais, à Arcachon. 

• 
Nous pouvons constater ainsi que notre Obéd ience es t cn pleine 

vitalité ct nous nou s en réjouissons particulièrement de la créatlon 
d'Ateliers dans des régions où aucune cellule écossaise n'existait 
encore. C'est le cas pour Nancy, dont ]a nouvelle Loge peut nous 
permettre d'cspér,er qu'un essor plus vaste s'ouvre pour notre acti­
vité dans l'Est de la France. 

Le Conseil Fédéral a dû prendre, cette année encore, deux mesures 
d'exclusion à l'égard des Maçons dont la conduite rendait nécessaire 
cette sanction. Il s'agit de Vén:. qui, chacun au Dom de sa Loge, 
avait pris, l'un des mesures disciplinaires l'autre des décisions con­
traire~ à nos Règlements Généraux. Le premier n'a entraîné avec 
lui, lors de son exclusion, qu'un petit nombre de FF: . mal informés 
ou trop attachés à lui pour le quitter et la Loge qui a bien risqué de 
disparaître sous ce coup a repris son activité dans des conditions ines­
pérées grâce d'ailleurs à son nouveau Vén ... ct à la sagesse de ceux 
de ses membres qui sont restés fidèles à notre Rite. 

Quant au second, (1) il a réussi, malheureusement, à sc Caire suivre 
par un plus grand nombre de FF ... et malgré son exclusion il a été ac­
cueilli par l'Obédience Sœur, ce qui a encore aggravé notre peine. 
Mais, comme dans le cas précédent, un groupe de Maçons fidèles à 
notre Rite ont reconstitué leur Atelier sur çles bases saines qui nous 
font espérer son rapide développement. 

Si tristes 'qu e soient ces exclusions, elles sont indispensables, 
autrement qu'adviendrait-il de notre Obédience si les Règlements 
Généraux pouvaient être transgressés impunément. 

L'expérience d'ailleurs ne manquent pas de prouver que des FF:. 
dont la bonne foi a été surprise savent retrouver le chemin de notre 

(1) Le F.·. Barbarroux, ven.'. de la Loge « La Fratermte Écossaise _ ayant 
quitté la Grande Loge est entré au Grand Orient avec une soixantaine de FF.· . 

• 

• 
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Maison. Le cas s'est produit,par exemple,pour la Loge La Montagne(l ) 
-dont de très nombreux membres ont demandé leur réintégration. 

Commisions. 

La Grande Loge comme tous les groupements profanes lorsqu'ils 
se trouvent devant un problème embarrassant, s'empresse de nom-
mer une Commission. . . 

La ver ité nous oblige à reconnaître que la plupart de ces Commis­
sions n'ont pas donné des résultats espérés. Les causes de cette ca­
rence sont nombreuses: difficultés de lneltl'c d'accord les membres 
pour le choix d' un jour de réunion Où tous soient li bres j difficultés 
de demander à des FF.· . déjà fort occupés par ailleurs un travail 
supplémentaire qui absorbe so uvent un temps co nsidérable et néces­
site des recherches docurr~entaires compliquées j difficultés aussi, 
parfois, d'arriver à un accord entre les différents membres d ' une 

• • 

'CommlSSlOU. 

Bcnclons cependant justice à quelques· unes de ces commissions. 
La Commission Administrative de la Caisse de Solidarité a fourni 
un travail extrêmement régulier et des plus utiles, examinant 
chaque espèce qui lui était soumise avec un esprit de haute équité et 
de noble frat ... Des membres ont réussi à apporter dans leur tâche 
l'esprit d'union sans lequel aucun résultat ne peut être obtenu, et 
se sont consacrés à leur œuvre avec un inlassable dévouement. 

La Commission de Propagande a assumé cette année une mission 
des plus délicates: celle de venir en aide matériellement aux Ate­
liers les plus fl'appés par la crise actuelle. Elle a même réussi, dans 
certains cas à COllservO!' dans notre Obédience des Loges composées 
d' éléments dévoués que la dureté du temps avait plus particulière-

• ment atteint e. 
E ll e a secondé le Conseil Fédéral dans tous ses efforts pour main­

tenir l 'activité de nos LL ... en les visitant aussi fréqu emment que 
possib le. Elle s'est enfin occupée du Bulletin de la Grande Loge 
dont 1 importance est primordiale pour notre Obédience et qui est 
le meilieul' in strument pOUL' notl'e IH'Opagande intél'ieure:- Notre 
F .. . Albert Lantoi ne a dll momentanément en abandonner la dilec· 
t ion. Il a choit. à toute noLI'e l'cco nnaissancc pour avoil', grâce.) son 
esprit aigu, à so n talent plein de charme ct à son érudiLion profonde, 
transmis à son successeur un Bulletin remarquablement rédigé où 
l'intérêt ne faillit jamais. 

Ce bulletin est dirigé Il l'heure actuelle par notre F ... Gustave­
Louis Tautain, qui se montre le digne successeur du F: . Albert 
Lantoine. Sous sa direction, la prospérité du Bulletin a continué à 
croître puisque nous tirons maintenant à 5.000 exemplaires. Le 

(I) Le rapport lait ici allusion il la Loge du F.·, Paraf·Jat'al, dont nous avons 
publié le manifeste nO 9 dans notre précédent numéro, 

-
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n,ombre de pages a également Qugmeuté seJ;lsibl cm('n~. Certains 
prétc,o.dron..t que cet organe est uno cause de dépen.se pouvant devenir 
inquiétante pour l'avcnll'. Il fau~ rappeler ici que ce Bulletin n'a 
jamais été une entreprise commerciale, que son prix maintenu vo­
lontairement très bas en a toujours fait une publication déficitaire. 
Le Conscil Féaéra\ et la COJ1l.DIsision dq Propagande se sont efforcés 
d'éta,bli,r ",ne juste proport,ioll entre les sacI1iuces qlll doivent être 
faits pour cette publication et nos possibilités Qudgétai"e&. Do"én.". 
vant les frais ct les dépenscs d~ ce Bulletin feront l'objet d'un cha· 
pitre spécial du budget ainsi qu'il I\OUS apparaîtra dans uD p,·ojet 
que v;ous. soumet netTe :E','. Gra,o,d Trésorier. 

Notre tirage lJ. cinq mi11e ex.emplaires nous serait envié pal' de 
nombrQu:;es revues prof: . LI poul'l,'ait être facilement augmenté 
si le Vénérable d,e chaque Loge s'eHorçait de recrutcr de nouveau 
abonnemcnt;s. Tout Maçon devrait avoir ~ cœur de s'~ abonner pOUl! 

soutenil' notre effort de propagand,e. I,e sacriuce de cinq francs par 
an que représente le montant de l'abonnement peut être {ait pan ]e 
plus ~odeste: d'en;tre nolJ.S et devrai14êtl'c cQnsid,éFé comme u.n devoir. 

Travail des loges. 

Les log-es ont démontré lew' activité J>û1' les trè's co nscjoucieux 
travau,.x qui nous ont été adTcssés SUI' les questions soulnises i) IQur 
étude et pal' les· vœux souvent fort illllél'essan:ts qui nous sont PaI'· 
venus, Id nous plaît de recoDnaÎlrc que, d'une façon génélmle, la plu· 
part des. LL..'. emploient au milicu leur activité. La quantité du 
travail d'une 1.oge ost souvent' en rapport direct 8yeC le ohoix du 
Vénérahle. Nous devons d'ailleurs reconnaître que dans la plupart 
des cas le choix: des Ateliers est: judicieux. Il est en somme assez 
rare qu'un F.'. indésirable accède au vénéralat, hien qu'il y ait par· 
fois des exceptions ducs à ces petites combinaisons soutel'raines 
q,ue vous conna;.ssez tous et qui se peproduisellt Ml moment do l'élec· 
tion. 

Un certain nombre de Loges sc sont plaintes de ce que les ques· 
tions qui leur étaient soumises comportaient des sujets d'uno am· 
pleur beaucoup trop vaste, Il ressort de leurs crit':ques que notre 
Obédience devrait se cantonner dans un rôle plus modeste, mais elle 
ne devuait pas oubIicl"! que la ma.çonnene doit ê1rr'e un creuset de 
pensées d'où un avenir meilleur doit surgir et qu'il ne nous est pas 
permis, dans ces conditions de nous désintérosser dès gl'ands pro· 
blèmes de l'humanité. Pour russurcv cos tirnides.,n.o·us lew' rappelle· 
l'ons qu'il n'est nullement indis.pensable quo chaque Loge lraite 
d'une façon complètcla question qui lui est soumise. Il ne lui osl pas 
j nterdi·t de se contentoI\ d'étudier la partie du problème qui Pin thcsse 
plus particulièrement. Du l'es le, cette méthode de travail faciliterait 
la tâche du l'apporteur de la question dont le rôle est de présenter 
la synthèse qui se .dégage de tous les travaux émanant des divers 
Ateliers. 

, 
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La crise bctuelle, qui semble cependant s'atténuer quelque peu, 
nous a valu quelquos protestations des Loges qui estiment que la 
Maçonnerie ne fait rien pour en sortir. Nous leur répondrons qu'elles 
se font, à notre avis 1 une idée crronnée du but de notre Ordre et des 
limites de sa puissance. La solution de la cri.e actuelle n'est pas 
plus entre les mains de la Maçonnerie qu'elle nq le serait entre les 
mains d'un dictateur que certains prof." . bien imprudents semb lent 
désirer. La solution de oette crise se dégagera peu li peu des études 
qui sont faites de toutes part cl nous espérons que tous les travaux 
que les Loges ont fuits SUI' cette question ne scront pas inuLilcs pour 
permettre aux humains d'établir les cawws du mal, d'entrc"oir ses 
remèdes, et d'entreprendre courageusement l'cffûr'' qui doit conduire 
à 10 gUérigon. 

Action extt!rlture. 

De l'activité intérieure de notre Obédience, il est impossible de 
séparer son aetivité extél'ieuro, puisque dans son prinoipe même, 
la Maçonnerie est univetselle. Aussi notre Obédience a-t·elle été 
profondément attristée par Jos événemehts qui 50 sont déroulés en 
Allemagne où la A1açonnerie s'cst trouvée anéantie par la volonté 
d'un dictateur. 

L'immigration en France de FF.·. allemands, chassés de leur pays 
ou contraints au départ par des persécutions indignes d'une nation 
civilisée, a créé, à notre Obédience des obligations. 

Les tenues de la Grande·Loge au cours desquelles eette situation 
a été discutée ont montré combien l'indignation de nos FlI:. a été 
profonde et générale. Mais-il a semblé au Conseil Fédéral qu'il impor­
tait moins d'élever des protestations platoniques que de prendre des 
mOSUl'CS utiles pour permettre à nos FF ... allemands de trouver un 
refuge en France. Dans ce sens, nous avons joint nos efforts à ceux 
d'autres groupements pour obtenir qu'on lève certaines difficultés 
administratives qui s'opposaient à ce que les réfugiés politiques 
d'Outre- Rhin puissent trouver, dans notre pays, le moyen de tra­
vailler et de vivre. 

Le problème était délicat, car le chômage qui règne en France 
comme ailleurs a créé un état d'esprit qui explique dans une certaine 
mesure le fr ein qui avait été mis par les pouvoirs publics à l'immigra· 
tion de ces réfugiés. Cependant, nos efforts ont été couronnés de 
succès. . 

Nos FF:. allemallds ont toujours reçu à la Grande Loge l'accueil 
le plus affectuèLL"""t j nous les avons aidés de notre mieux en leur 
créant des relations ct en leur procUrtint dos emplois: dans oertains 
cas pnrtidulière:mcnt urgents, nOLIS leur sommes venus en aide 
matériellement. 

Notre action devra être poursuivie dans cc serts car le nombre 
des expatriés peut Iltre appelé à ,·augmenter. Quelques Allemands 
avaient espéré quo les excès qui avaient accompagné les débuts de 

, 
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ce nouveau r égime dictatorial disparaî traient et que les persécutions 
prendraient fin. Mais la suite des év énements leur démontre trist e· 
ment le contra ire. 

Comment un homme qu i dét ient à lui seul toute J'autorité dans 
un pays ignorc·t · il qu'on ne détruit pas des forces morales, quelles 
qu'ell cs soient, et ,qu e ]a sagesse commande de les orienter pour en 
tirer le profit le plus noble et le plus humain. 

L'ambiti eux qui n' a pas compris cette éternell e vérité su bira la 
réaction de sa brutalité aveugle ; il VCfl'a son étoil e p âlir et dans sa 
misèr e expiatoire, ses ,nuits demeureront hantées de t outes les 
souffrances aussi cruell es qu'inutiles qu'il a c éées. 

A l'occasion de ces tristes événements, rappelons l'ordre du jour 
de la Grande Loge du 3 juillet: « A tous les Allemands sans distinc­
tion de religion , frappés par leur gouvernement en raison de leur 
croyance même, la Franc-Maçonnerie Ecossaise (Grande Loge de 
France) adresse l'expression de sa sympathie la plus émue et le plus 
profonde. » 

La Grande Loge do France est-elle vraiment le flamb ea u de la 
libre peT\sée, ou est-elle comme le prétendent (?? ) nos adversaires 
un foyer de sectarisme étroit ? J li ge? !. .. 

A. M, J. 

A l'ex térieur, la Grande Loge de France a main tenu et renforcé 
les r ela ti ons frat,'. qu 'clIc entretena it. avec les Obéd iences étran· 
gèr e,s. ,Ell e a con tinu é à donner son appui il }' Associa tion Maço nnique 
I nterna ti onale, ne cessa it ,de coll a bor er très ac tivem en t ù ses travaux. 

Notre Obédi ence y est r eprése ntée par deux do nos FF .. . Grands 
Offi ciers, notre Grand-Maî tre Jacqu es Mar'éehal, m embre du Comité 
Consultatif et notre F,', Doignon, membre du Comité exéc utif. C'est 
avec un e joie profond e qu e nous co nstatons que nos deux délégués 
ont su t rava ill er cn bon accord av ec les représentants du Grand 
Orient de France. 

L' A.M.L a fourni cette année un effort important. Lo F ... Doignon 
a rendu compte, au cours cie la t enu e de la Grande Loge ci e Mai, des 
travaux du Comité E xéc utif qui s' es t t enu à Bruxell es vers la même 
époque. Ce compte rendu consti t uait un exposé général de la s itua­
tion maçonniqu e en Europe. 

Conclusions, 

Nous avons exposé l' ac tiv ité de notre Obéd ience au co urs de 
l'année qui vi ent d e s' écoul er. Plutôt que d 'éch an ger les éternelles 
congra tulations qui sont d ' usage, ne croyez-vous pas qu'il serait 
préférabl e de cher cher ct de découvrir les imperfections. de notre 
Œ uvre ? Nous d ev ons nous souvenir que si tout m aço n est un cons­
truct eur, il n e d oit pas pour autant négli ger de sUI'veill er et d' entl'e­
t eni r l 'édifice qui exist e, d 'en surveill er les fi ssures possibl es et de les 
empêcher de s' agrandir. 

• 
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Tout d'abord, parlons du recrutement. Vous savez combien à ce 
sujet les opinions des FF.'. diffèrent; les uns tiennent pour le re­
crutement qualificatif. Les premiers, à l'appui de leur thèse af­
firment que dans le régime social actuel al! nous vivons, seul Je 
nombre compte. Les au tres voient dans,1a sélection une for ce plus 
grande que dans le nombre. 

Il semble qu'entre les deux thèses le recrutement qualitatif s 'im­
pose à condition cependant qu'il ne s'agisse pas de sélectionner 
Jes prof.'. qlli se présen tent en tenant co mpte uniqu ement de leur 
valeur intellectuelle . L'action de la maçonneri e é tant une sOl'te 
d'action d e synthèse, n ous pouvons padaitement admettre qu'un 
homme peu favorisé au point de vue de l'instruction puisse posséder 
autant d e logique, autant de bon sens, autant d'esprit de justice 
qu'un homme cultivé. La Maçonnerie agissant surtout par l'influence 
de la pensée dans le monde profane, il est absolument nécessaire que 
notre recrutement soit très large en même temps qu'éclectique afin 
que nous puissions pénétrer dans les milieux sociaux les pius divers. 

Ce que nous entendons par sélection ,c'est J'élimination impitoyable 
de tout pl'of. ·. n 'offrant pas une honorabi lité suffi sa ntc ou prou­
vant par sa vic qu'il n'est qu'un al'ri"ist c ou qu ' un égoïstc (1). 

D'autre part. le Conseil Fédéral, dont tous les m embres sont 
d'accord sur ce poiut, es t d ésormais décidé à prop oser de la fa ço n 
la plus formelle so n droit de ve to chaque fois qu'il se trouvera en 
présence d'Ull Pl'Of. ·. qui ne présentera pas de garanties suffisantes. 

II es time, en effet, que si parmi les ~l aço ns se glissent des êtres 
ayant une réputation déploJ'able, il en reja ill it sur la Maçonncrie 
une sorte de dépréciatioJl lll olnlc portés, Il tort sal iS d ou te ù j uger la 
maçonnerie d'après cer tains ~raçons qu'ils co nnaissent et qui sont 
indignes de cc nom. . 

Les Vénél'ablcs doivent donc rcdoubler de prud cnce dans le ('hoix 
des prof.· . adm is aux Înitiat:ons ct ne jamais se la isser Înflucnctr 
pal' l'insista nce d c l:;' F ... présentateurs plu s prompts i.\ donner sa tis­
faction à ln ca marad erie qu'à envisager l' intérêt suph:cur de notre 
Ordre. . . 

Nous devons à la yér ité de reconna'itre que le Conseil Fédéral JI'a 
jamais rait appel en vH in 1.1 l'esprit de discipline maç,'. des Vénérables 
en leur demandant de s' incliner devant son Yeto. 

Mais s'i l est nécessaire de barrel' le chem in aux profanes indési­
rables il est' tout autant indispensable de cha sser de notre Obédi ence 
des FF ... indignes qui s'y sera ient glissés pal' surprise. Le Conseil Fé­
déral a l' ntcntion de déplo." er dans sc sens au cours de l'année qui 
débute une activité qui ne se démentira pas. 

Plusieurs Vénérables se plaignent d 'avoir dans leur Loge des FF .. . 
qu'il s considèrent co mme indignes d' êtrc maçon s, mais ils hésitent à 
agir pOUl' les exclure. Cep endant les règlements les autorisent à 

(1) Nos FF.·. se donneront beaucoup de mal sans grand résul tat. 
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sévir 5011. pa!' mises en accusatio'n, soit par dema nd e de démissions 
amiables. Le Conseil Féclél'nl COTnlltc s ur tous Jes Vénérables ct sur 
tous 'es FF,'. en général pour l 'aider dans cette œ uvre d'épuration, 
afin de co nserver à notre Ordre une force morale indisc utable. 

Evoquerons-nous aussi cette tendance, qu e nous ne voulons pas 
qualifier des ambitions à satisfaire. II n'cst pas besoin de s'étendre 
sur ce sujet. Nous devons nous souvenir que nous sommes là pOUl' 

servir la Maçon ncl·ie et non pas pour nous en servir . 
Un mot sur le t,·avail des LL. ·. Rappe lons-nous que le travail 

ma çonnique est un travail coll ectif. Les Vénérables do:vent de 
réserver plus de temps il la discussion qui suit l' exposé d'un travail 
qu'" l'exposé de ce travail lui-même. Il est profondément regrettabl e 
d' entendre des co nférences si longu es que les FF:. fatigués s'en­
dorment (sic) sur leurs bancs et que l'heure de clôture arrive san 
que la discussion puisse ètre ébauchée. Il en résulte que les FF.·. 
découragés de ne pouvoir participer à l'œuvre commune, se désin­
téressent peu ft peu d'une L.·. 01'1 le travail collectif n'a plus J'occa­
sion d'être possible. 
l, Peut-être serait-il bon, également, de rappeler que la Maçonnerie 
est une société secrète et que sa puissance réside en grande partie 
dans ce fait? Trop fréquemment des FF_·_ ou des Loges entières se 
livrent à des manifestations au nom de la Maçonnerie. C'est une 
grave erreur qui ne peut qu'affaiblir notre Ordre. Gardons le secret 
maçonnique comme nous l'avons juré. 

A ce propos, il est bon de préciser que le rôle dé la F.·. M.·. n'est 
pas de servir ou de favori ser une op inion ou un parti. La Maçonn:. 
est par essence antl-dogmatique, ellc ne peut être inféodée à aucune 
croyance ou à aucun clan politique. Elle eherele en pl eine liberté de 
pensée à sc rapprocher de la lumière, c'est-à-dire de la vérité, sans 
oublier que toute véri té est relatip8 et parie dans le temps et l'espace. 

Son action est indirecte, eUe réside dans la formation des caractères 
des hommes chez qui elle développe, so us l'égide de la tolérance 
l' esprit critique ct le jugement sain . 

Ces hommes qui doivent appartenir aux milieux profanes les plus 
divers vont ensuite consciemment ou inconsciemment. chacun dans 
so n milieu, répandre Jes vérités qu'ils sc sont ass im ilées e l combattre 
des erreurs. 

C'est ainsi que de grandes idées nées du tra' lui l collectif de nos 
Loges s'en vont germer à travers le monde et préparer un avenir 
meilleur. 

Bien qu'il ne soit pas dans l'habitude de la Maçonnerie de féliciter 
à tout proPQs ses FF.· . et que la flatterie doit être exclue de nos 
usages, c'est un devo ir pour nous, de signaler une fois de plus, au 
Convent la valeur et le dévouement constant du personnel du Secré­
tariat. Pour notre part, nous le remercions de tous les efforts qu'il a 
rait pour rendre plus aisée notre tâche souvent ingrate. 

Le Grand- Secrétaire, p. i. : 
ALDANS CHALIGNY 

• 
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FAITS ET DOCUMENTS 

pa,. Georges lf IR EBEA U 

, 
• • 

Les Juifs dans la F.·. M ... 

Relevé dans une seule insertion de la L oge « LA ~OUVELJ"E 
SALE>! » de Paris (B,dl ... llebd ... 87!t). 

• 
JEHU · 

Vénérable: F.'. (Juif) Partl Deulsch (de la Meurthe ?) t13, rue du Fau~ 
bourg-Poissonnière. 

Trésorier: F ... (Juif) Henri Ullnumn 93, Avenue de la République. 

. . - . . . . . . . . . . . . . , . . . . . . 
Batterie d'allégresse à l'honneur des FF ... (Juifs) Lépy-Ottlnuwn, 

vt';nél'able d'honneur, élu conseiller fédéral de la Grau.de Loge et 
Edouard Schneeberg (croque-mort), élu grand Expert de la Grande 
Loge. . 
• • • • • • • • . , . • • • , • • • • • • . , 

Soit f l Juifs sur 4 noms cités. 
Après cela certains' imbéciles vous diront que les Juifs n 'ont rien 

il voir avec la F:. i\l:. ! 

Le Grand Maitre de la G ... L ... et ses séides. ' 

L ors du Couvent de la Grande Loge, convoqué en septembre, eu t 
lieu l'élection des dirigeants de ceLte obécltence. 

Voici quelques résultats : 

Tc. !)l ... F .. . Doignon, élu Grand ~'[aître . 
T ... Ill:. F ... Du,mesnil ete G/'ammont, élu Grand Maître adjolnt. 
T ... TIl ... F ... Pinto (Juil), élu grand hospitalier, F ... Chaligny, élu. 

grancl secrétaire . 
.F w'enl en outre élus Conseillers F éclùaux les TT.'. In.·. FF. ·. 

Lu.cien Le l /oyel:, Cauwel,. Eu gène Busson et G.hobeaux . ..... 
Signakms il tontes fins miles qu'c le F.·. Doign'Jn est le secrétaire 

de Paul-Boncoar. 

Au Grand Orient . 

Le T ... W ... F ... Grouss;e,. a été réélu p .. ésident du Conseil de 
l'Orel .. e. 

• 
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Francs-maçons décorés • 
• 

Du Bulletin. I1 ebdonl,l,daire des L oges PlI,risiermes. 

Le F: . Labati, Rose-Croix, vénérable d'honneur de la L:. Travail, Jus­
tice, Vérité a obtenu la medaille de bronze de la mutualité (B: . 1-1 :. Si3). 

Le F:. Crossetête, membre de la L:. Danton de Villeneuve-Saint-Georges 
a été promu chevalier de la Légion d ' Ilonneur (B:. 1-1 .. . 873) . 

• 

Les FF:. Pl'udo/l. et R oubeau, membl'es de la Loge« Raison et Laïcité » 
viennent d'ûl l'C élevés respectivement au grade d'officier de l' In struction 
publique et d'officier d'Académic (B: . Il:. 874). 

Le F:. Philippe, premier surveillant de la Loge « La Clémente Amitié J) 

a été nommé chevalier de]a L4gion d 'honneur (B.', H:. 874 ). 

Le F: . C/wpiseau" membre de la même loge, vient d'être élevé au grade 
d'offi cier de la Légion d'honneur (B:. JI: . 871, ). 

Le F:. Blunwnfeld Leon, membre de la Loge L 'Amitié, a été promu che~ 
valier de ]a L'~g ion d'honneur (B:. 11 :.875). 

Le F, ', \l'armlel, membre de la Loge L'Al'cnir, a ob tenu la légion d'hon­
neur (B:. Il: . 875). 

Le F ... lI /andlo, membre de la L oge Franche Amitié, idom (B: . H:. 875). 

Le F ... Léon Brunner, membre de la Loge L es Amis de la Tolérance, idem 
(B:. H:. 875). 

Le F: . Nloussu, vénérallic d'honnctll' de la Loge L es Neuf Sœurs, a été 
élevé au grade d'officier de la Légion d'honneur (B:. H:.1375). 

Le F:. Flessellcs, membre de la J érusalem Ecossaise, vient d'être promu 
chevalier de la Lég ion d'honneur (13: . Il .. . 876). 

Le F ,' , Emilo ll'eiU, membre de la Nottc'clle J érusalem, a été nommé 
chevalier de la Légion d' honn eUl' (B: . Il : . SiG). 

etc ... 

Parlementaires et Financiers. 

L e F: . H. MENNEVÉE, 16, Bouleva rd Montmal'tre, P aris vient de 
{aire paraître un r épertoire de Sùwlew's ct Députés, directeurs ou 
a dmini stl'ateurs de sociétés Financières, co mmerciales, Industrielles 
et Fina ncières sous ]e titre (( Pw·lcm,cn.l(,i res et Fin.(mciers )J , au pl'ix 
de 25 francs. Bien que cc volume soit l'œuvre d'un adversaire 110U S 

n'hésitons pas à la signaler' à nos lecteurs . 

• 
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Frère indésirable ? 

Si n ous en croyons l'avis de la Loge (c E cole Al ut"elle et llfarcelin 
Berthelot )} i'lséré dans le Bull:. lIebd: . du l er oetob l'c, les FF:. de 
cette loge, heur'eux d e se débuI'3SSC I' de leur d élégué au dernier con­
vent, I( tirèrent l) une ( batterie d'allégresse en l' honneu r II du F.'. 
D ebca upui s, à l'occasion de son départ de Pari s. 

Ces bons FF ... tout de même! 

Simple question. 

Quel degré de par'enté exjstc-t-i l enll'c notre mini stre des AITaires 
<ét rangères ct la S ... St,zanne Paul-Boncou,., gr'a ncle maîtresse de la 
L oge (( Nouvelle J éru salem li (Adoption) ? 

• 

Boycottage des marchandises allemandes. 

La can'lpagnc de boycottage, entreprise pa r les Juifs, par ceux du 
l'noins, qui n' ont pas d'intérêts financiers en Allema gne a fait 
faillite. 

(( L 'é lni gl'é allemand II Léopold Schwartzschild (ne pas confondre 
avec Hothschild) donne dans {( Das i'\eue Tagebach li , JOUl'nal J ui f­
a llema nd de Paris, Jes chiffres des exportat ions a llemand es de jan­
viel' à jui ll et .l933, 

Dans Je pl'e mier trimestre ces exportations ont atteint la so mme 
de l189, 7 millions de mal'l<s, et dan s le deuxiè me 1188, 1 millions de 
mark s. 

L éopold Schwartzschild constate non sa ns mélancolie que 
~( même ») clans Ics mili eux juifs Jes intérêts pt'ivés priment les intérèts 
politiques et nationaux. 

Chaussures « francaises li. 

Du Matin ('l5-10-1933) : 

( L e 14c co ngrès de la chaussure s'est terminé, hier, au co urs d e la 
so irée par un banquet donné dans les salons du Pala is d'Orsay, so us 
la présidence de ~r. Louis Rollill, ancien m inistre. 

A l'issue du repas, des dicours ont été prononcés par NIN/. J ules 
. l3ernheim, prés ident de la F éd ération des commerçan ts détaillants 

cn cha uss Ul'cs j Gco l'ges Mau s, p rés ident de la Fédération des comm er­
ça nts d ét a illants dc Fr'ance ; LÉVY, prés id ent dcs ma r'ch ancls de 
ch a uss ul'es de Paris . .. )) 

Il n'y a donc plu s ci e fabrica nts de chau ss Ul'cs FUA NÇ AI S, de 
marchands ci e chau ssures FnA N AIS? 

• 

• 
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Assassinat 

L e métt-que J(udé Gratio\)ac est t ué par Je J uif ~e rhc Hf, Salomon en 
plein P ,,,·is. (Mutin 16-10- W33 ). 

LOI'::-que les Juirs on.t quelqu'un il ass..'\ssÎncr il est lout naturel qu'ils 
viennent ("nmmcltl'c leur meurLre à Paris, puisque SCIIWARTZJHRO, qui 
assassina r lIetman Pelliavu , fut acquitté par le JUI'Y ! 

, Candidature antisémite 

=,,"otre ami .\1. Darrig(!de, Présidcl'll. de l' li nioD L atine d ' .\J gcr, 
cand idat a ntisémite au con~cil génél'ul (2e circonscription) a obtenu 
'1:29 yoix conll'C' 8't6 voix au cand idat des Juifs ct de FF ... le siell r 
BELAICIIE. F élicitons n otre ami de cel ù."tùess(mt l'és ulla t. 

Le régime de la casser ole: . 

Le Clml'i"lt ri ùcmaodc si le F ... Camille Chautelllps est jaloux des 
lauxiers du petit père Combes. 

On serait tenté de le croire après l'effarante déclul'atioll qu'il n.t 
l'autre j our au Congrès de Vichy ct que la presse s'employa de son 
lnÎ,eux à camo ull'lCJ' afin de lui évite l' des enuu.Î s . 

Sans doute les « militants» ne scmbla ient·il.s pas tl'ès bien dis.posés 
pour notre actucl ministl'c de l'Intérieur, puisqu'ils l'accusaient 
d'avoi" maintenu à leur poste des préLets n on cartcllislcs . ~[a i s cela 
ne justir,c l'os la répl ique du Fe. Chautemps sc la isant glo ire d'avoir 
déjà cilssé aux gages un quart de l'effectif préfectoral et ajoutant: 

- Je youdrais bien qu 'on en puisse dire auta nt dans toutes les 
autres administra tions . D 'a illeurs, je fai s appel aux congressistes, 
aux comités du parti, atu( rédél'a t ions, à to us nos am is, pOUl' qu'il s 
me rcnse ig nent s'ut' ceux des fonctionnaires préfectol'aux qui laisse­
r aien t à désire r. 

Il précisa mèrne : 
- "\fon ca binet vous est OUVCI't, vous ne me déltangcrez jam.ais ! 
Le F.·. Combes le faisait mais ne le disait pas Cil ·publi c. OUVC[I · 

tement, le F.· . Chautemps rait appel ù la d élatio n. C'est le régime des 
fiches qui est à nouveau érigé cn institutio n d' I~tat, ct ot11ciellement . 
C"esl la liberté dc pensée <[ui est lnterdÜc aux ronctionnaires, livrés 
h la ~or'did e indi scrétion des moucl\a rds . 

. \van t la gucl'I'e ]c F.·. Chautelnps aU l'ait reçu publiqucmcnt, des 
bancs dc 1'opposi t ion, une s uperbc ca sserole d'honne ul' il sa première 
enll'l:C dan s l' hé micycle. 

:\f.\I S, At ' JO tl IlB'II U r IL ~'y A J'L US D ' Ol'llOSITIO~ . 

• 
• 

• 

• 

• 

• 

• 

• 
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Une cc affaire des Fiches » en Belgique 

Le régime de la casserole est aussi en vigueur chez nos amis belges. 
Voici la circulaire confidentielle ad l'cssée par le Grand Or;., .. t de 

Belgique à ses espions maç:. : 

G:. 0:. DE BELG IQUE 
co~ r : . DE L'E?\SE IGNDŒNT 

'J" C · F' .. .. . " 

0: . de Bmxellea, le 11 i,,'llet 
1933 

L'erueignement officiel que lu (limes, II beMin au sOl,ticn (lie tous 
lea FFF: . J1.f"ç:. 

Dans le but de le défendre lIvec force, vigueur et compétence, III 
Com, ' , de l'Enseignemul.t autorisée par le G, ' , O.'., II décidé d'organiser 
un.e en,quête au. r [lI 8itu.atior~ des enseign,eme,"ts gordien et primaire, 
OFF l e l ELS, (Iin,si que Bur les 61l3eignem,ents gardien et primaire, 
CONFESSIONNELS. 

Désireuse (le réwlir, SANS RETARD, une Mtumentation objectù'e 
et sérieuse, la Com,:. de l'E1Meignement du G:. 0:. de Belgiql,e te prie 
frat:. de bie/} vO Ltloir répondre, en. conscience, et sou.s le scem, {lu secret. 

• • • • • 
mar:, au ql,esttonnlHre Cl -JouIt. 

Elle te prie m ,ssi d.'elwoyer ta réponse, A BREF DELAI, au prési­
dent de Il' Cam:. (le l'Enseignement de ton R .. . Atet:, al' à .,on V:. M:. 
Elle t'exprime, ll'lwmlce, ses pll's "ils remerciements . 

Pour le Bureau : 
Le F:, Secrétaire, 
R.1'fllBAUT. 

Et voici le quest ionna ire: 

Le F:. Président, 
Th. DA (;.11 ERS. 

ENQ~TE 
sur la situation des écoles primaires et gardiennes, 

officielles et confessionnelles subsidiées 

Provi,}ce de . . . , . . .. ... .. ... . . .. .. . ... , , . ... ' . .. .... .. , .... . 
A rrondisse,nent de , . . .. , . , , ... . .. .. , .. , , . , .. , , , , .• .. ... , •. . • 
Con1.nl.une de, . , .... , ........ . ....... , . . . , •. , . . , . . •. .. . .. . . 

QU ESTIONS 

1. - Quelle est, pis-à-"is des écoles 
p rimaires et gardiell.nes offi­
cielles, l'lItlitu4e : 

1° des (mtorilés locales P 
2° de l'Îlupection. scolaire P 

2. - I dem, pour les écoles con­
fessionnelles . 

3. - Y a-t-il de. abu. à .ignaler P 
4. - Y a-t-il des desider"t" à for­

muler P 

RÉPONSES 

.. _ .................... __ ................................. _ ............. -_. 

.................................................... - ..... __ ................ .. 

................................. ............................... , ............... .. 

.................................................................................. 

....................................... -.. -... ...... . ............. _ ... 

........................................................ . ............. _ ...... .. 
• 

...................................................... .. .................... . 

................................................................................... 

, 

, 



• 

• 

5. 

-

locau:,; des écoles 
• 

Les pn--
et gardiennes commu­

nales sont- ils con('ena bles 

• m.au·es 
et 

s .. 1/ ismlls ? 

20 

6. - E x iste-t-il d,," s la 
des locaux comnnm.atu: 

• nus • a 

7. 

8. 

la disposition. de l'en seigne­
ment confessionnel? 
- Les locmu; comm.Wlmu:, 

diU'i.s leur ensemble, pOlu.,.aient-
ils recevoir toa.te la popu.lation 
des écoles primaires et gi"­
dien!l.es en cas de disparitior~ 
des écoles confess ionnelles? 
- Qu.elle économ.ie po"rrait-on 
réaliser ell matière ae sl,bsùles­

• • 

tous les en!cults 
f réqr,entaient 

trattemcnts 
de 1" communc 

écoles 
• • 

les pnmatres et gar-
diennes comI1H'I1.ales P (p rendre 

• 

pour base 
20.000 

• 
• trlutement m.oyen 

de Ir. et populatioll 
moyenne par classe : 
a ) de 35 élè"es, 
h) de 25 élé"e •. 

EJ..'e n1.ples 
• 

• 

lwec '''le nwyenn.e de 35 élèves 
par classe : 

éco le prim. co m- éco le primairc li­
m.1Hl le 50 clèvcs Ore 50 élè~'es, soit 

so,t 2 cl. 2 cl . 
E",emble : 100 

lie .. ,le 4. au 
éliwes, 

Econom,ie m.oyenne 
20.000 Ir. 

SOtt 3 cl. 

• 
• 

h) avec IUle m.oyenne de 25 élèves 
par clll.sse : • 

école prin'/.. com.- éco le prim.aire li­
munIe 60 élèves bre 60 éliwes, soit 

soit 3 cl. 3 cl. 
Ensemble 120 tilèes , • 

• 

au lie .. de 6. 
Econom.ie moyenne 

20..000 fr. 

SOtt 5 cl. 

• 
• 

-
.................................................................................... 
....................................................... ~ .......................... . 
.................................................................................... 
.................................................................................... 
.................................................................................... 
...................................................................... ~ .......... .. 
.................................................................................... 
.................................................................................... 
.............................................................................. ...... 
.................................................... ......................... ...... 
........................................................................ _._ ...... 
.................................................................................. 
............ .......................................... ............................. 
.............................. .................................................... -
.......................................... _ ...................................... .. 
...................................................... .............................. 
.................................................................................... 
................................................................................... 
.................................................................................... 
............................................................ ........................ 
.................................................................................... 
.................................................. ............................... '" 
........................................................................ ............ 
................. -............................................................ .. 
. ................................................................................. .. 
.. ................................................................................ . 
• ........... ..... · k .... .... •• ...................... ••• .............. • ........... • .. 

................ _ ................................................................. . 

.................................................................................. 

......................................................... ............ ...... ...... 

. ................................................................................ .. 

....................................... • ........... • .... •• ................. • ...... k 

............................................................................ ...... 

.......................................... .......................................... 

. ................................................................................. . 

............................................................................ _ ..... . 

.. ................................................................................ .. 

.................................................................................... 

............ ........................ .............................................. .. 

Sign"ture et At:. • 
• 

..................................................... -- ..................... .. 

P. S. -
mune 

Prière de répondre sur une feuille séparée pour chaque corn­
cn respectant Je format ct Je dispositif du questionnaire. 

• 

1 

• 

• 

• 
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Assurances sociales, Mutualité et Franc-maçonnerie 

Nous l'avons déjà dit et nous Je répétons: les ASSI4ranCeS Sociales 
ont été créées, non pour venir en aide aux travailleurs, mais pour 
caser les créatures de la F:. M:. 

Des preuves ? En voici : 
Rapporte,,/' de la Loi : F ... ANTONELLI, député blackboulé, 

membre de la Loge « Les Inséparables du Pl"Ogrès )) (Bulletin heb­
domadaire du 13-6-1926 ct 13-12--[D31 ) (Aujo urd'hui l'''ofesseur ès­
Assr'rlmces Socic,les ). 

Direclet,r gér~éral (les A. S . : F.· . GASTON H.OUSSE I., vénérable de 
la Loge « Général Peigné» (Ann uaire de la G:. L.-., 1933, p. "112 ). 

SecrrJtaire dr, Direclcl'" général: F.'. GUSTAVE-LoUIS TA UTA.IN, 

membre du Conseil Fédéral de il, Grande Loge, vénérable de la L:. 
Le Portique, de Pal·is (_\ unuail'e de la G.-. L.-., 1932). 

Directeur l,djoint de la Caisse interdépartemantale ll~s i l. S. : 
F:. l\L\IlCEL ~'1ART I N, vénérable d'honneul' de la Loge ( Le Libre 
Examen )) (Bull: . lIebd:. du 1-5- (932). 

Contr6leur en chef des A. S. : F: . D. Smu,-, ancien inspecteur gé­
néra i au ~I inistèrc des Pensions, vénhable Cil 1928 de la Loge 
l sis-Molltyon, el Con.scierltce et Volonté, membre de la dite Loge 
(Anri:. du G:. 0.-. 1928). 

Agent comptable de hl Caisse générale de garantie des A . S . : 
F:. LOU I S DOiGNON, attaché pal'lcmenta ire de PAU J~-BoNCOURJ 
Grrm,l m"Ure de la Grande Loge de FralICB, vénérable de la L.·. 
Diderol (Annuaire de la G.-. L .- . 1932). 

Directe,,, de la Caisse Prùnaire nwtualiste de la Seine: F: . BER ­

:NAII 0 VA H IlON, membre de la Loge L(, 1'raditiol" Ecossaise (Annuaire 
de la G.-. L. ·. "1932). 

Présùlenl ae la Com.mission (les A. S. cl le, ChlUnbl'c : F ... D. An­
S"NE F 'B, Député de la Nièvre (Pl. ·. ma~.-. du 8-'.- 1.932). 

• 
Est-ce assez sigr .. ificatif ? 

Radicaux et F.-. M.·_ 

Lorsque nous affirmons que la F.' . ~r.·. gouverne la France, les 
( esprits forts II no us rient au nez. Ils veulent bien J'cconnaîtrc que 
le gouvernement radical gouverne la Fi'ancc, mais il s nient l'in­
fluence maç:. au sein. du parti rad ical. 

Nous avons dit - et nous le répétons - que le pc,rti radical est 
a"x mairl.S de la F .. . At[:. et no us le prouvons: 

napports et rapporte"" du Congrès anlmel 1933 du Pw-ti radical. 
Question colon,iale : F:. GASTON MONNEnvILLE, député de la 

Cuyanne (L: . La Préeoy,mce). 
Propagallde : F:. ROBEllT LOU IS (Association (rat:. des Jo urna-

listes). . 

• 
, 

-

-
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Défense rll!tionale : F ... gênél'al DRI5S uo-DE ~L\lJ.LH · I· (1.:. ilfat,· 

rice Monier). 
Situation politique el financière: F .'. LocI6 Pno usT, député de 

l'Indre-et-Loirc (L ... Les Démophiles ). . 
Enseigllement : F,', GASTON ~ rAnTIN, député du Lot-ct-Garonne 

(L.·. La V N,ie FI'l'lcl'nité). . 
Politique générale : F .. . JA"My-S CII .""lT, député Je l'Oise 

(L .. . L' Hwil. de l'Espérance). 
Activité Parlemen.taire : F,', 'VILLIA.\I BERTHANû, déput.é de la 

Charente- I n!érieUl·c (1. ... L' Union R établie ). 
Ql,estions sociales: F:. ANDnÉ GRISO~I, député de la Scine 

(L .. . Emile Zola ). 

Ete... etc ... 

Vive l'Autorité_ .. 

... exercée par 1. F .. . M .. . 1 
Tel est Je cri du F ... Juif J BAN Z,\Y, Je jeune député du Loirot 

au dernier Congrès radical. 

« L'autorité, déclare-t-il, devant les FF ... radicaux pâlnés d'aise 
« - doit-être celle de l'État républicain (lisez: maçolmique). Elle 
« ne doit pas ètre une autorité personnelle, ni celle de group'cs ou 
« de clubs. 

( La seconJc condition quo le parti radical doit poser au renfor­
" cement de l'autorité de l'.E:tat, c'est qt,'à tOltS les degrés de l'aclmi­
(( n istration al' pays les leyiers de commande soient placés clem s de.~ 

. -« manu su.res et nettes. » 
A cela, le T ... C ... F ... CUAUTEMPS répond: 
(( D epuis l'n an, lentementt, silenciet&selnent, j'ai fait Ull châ'~gement 

« d'lU"' quart dans mOIl aclm,inistratioll. » 

Cc qui en langage c1aÏI' signifie: 
«( Je travaille lentement et silencieusement à l'cmetirc entrc le 

« mains sÛ l'es et nettes dc nos FF: . les leviers de commande. )) 
lVous ,'oici fl.Xés. 

Dufrenne et la F .... M,'. 

La R. J. S. S. vient de publier une étude intéressante sur 1'arrairc 
O. Dufrenne et la F ... M ... 

TOUS apprenons ainsi que l'inverti D UFIlENNE, mort dans des c il'­
constances étranges étai t un orateur de tenues blanches maçon­
niques, que son secl'étalrc poljtique était un F ... ·M:. notoire. C'est 
sans doute pour cette rai on et pOlir tant d'autres que le clergé crut 
bon de l'enterrer reügicusem.cnl. Notons également que le haut po ­
licier chargé de l' enquête est le F:. PnIoLIiT, ancien président du 
Groupe frat ... cle la Polioe. 

Comptons sur luj pour éclai rclr le mystère! 
• 

• 
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Le côle de l'HOMME LIBRE 

Quelques jou rna li st es assez stupides pour croire à la sincérité des 
ge ns, SOus p"étcxt c qu'ils abondent daus leur' se ns, recommandent 
à lcur clientèle p:1tI' ÎOtC ct catho liqu e la Jec tu l'o d e J/ fl omme Libre. 

Il s vOnt mème dans certa ins cas jusqu' à encenser so n directe ur 
pour son attitud e prétendu e patri ot e. 

Ces pauvres gens ignorent-ils donc que EUG I~N E LA UT IEH est 
Franc-.i\/n.çon notoi re, (mc mhre de la Loge Lo Franche Am.itié de' 
Paris) ct qu ' il es t "homme il t.out. fail'c du l:3anqui cl' Juif lloHAcE 
FI NALY, avec lequel il clllle c t. déjeune bien SOll"e nt ? 

Ils sont partout ... 

- Qui est méd ecin légist e attaché au Pal'qu et de la Seine? 
Lc Juill)' PA U l. 

Qui' est nil'cctclII' du L a uoratoire de to:ticolQgie de Pa r'is ? 
Le Juir KO II ~ dit AUHES T. 

Les Fran ars ne sont donc plus assez intelli gents pour occ uper ces 
places irnpol'tantes ? 

L'argent français aux Métèques! 

SUI' ma nd a t de .\L CAHE.\ U, juge d ' instruction, le métèque PlES­
KU:WI CZ, dircct ew: de fJ..sSD.c.iati on finan cière ct ind ustri ell e a été 
a rrêté pa l' la pol ice. 

Cet indiyidu alll'a it ({ détoul'n é )) :300.000 fl' a nes h sa cli entèle 
fran çaise. 

Juive convertie 

La presse J ui ve annonce que .... 
L a vico mtesse El'l eigh, sœ ur d~ Lord ~Icl chclt ot bell e -s.<.e ul' de 

l' ancien y icc-roi des Indes L ord Heading, a l'éintégré la religion 
juive ... a près t ant d 'uuu'cs JlIi f~ chrétien,'i. 

L'1 cérémoni e a eu li eu ü la synagogue de L ond res . 
Dédié à nos co nvcl'tis.::.um's ! 

Deux Juifs nommés délégués hollandais à la S. D. N. 

Si l' on cn juge pllr s,e représcntants à la S. D. ;\1 ., la lI<>lIande 
com pte fort peu dc ITolianda;s capabl es de d éfcndre ses intérêts. 

E n e ffet, la déléga ti on- nécr-lan.dai se ü la proc ha ine sess ion du 
Co nse il de la S. n. :"'\. qui s'ouvre ces JOUl's-c i co mprend d C' u x .Juifs : 
le ( üo n.seill cl' p ,'i\ i: li J. L L'lB UnG ~ le pJ'ofO'Sseur MOR ESCCl, vi re­
prés ident du Consei l Supéricul' des Ludes. ' énd anda. ises. 

J.." prorlO rlio /~ est U"l peu ifJ rte. 

• • 
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Gastronomie et Franc-Maçonnerie . 

.A l ' issue du co nvent de la Gran,de Loge de Fr{(,HCe , les FF .. , d élé­
g ués furent co nv iés ou b a nque t a nnu el q ui eut lieu sa lle d es F ê t es 
d e la C .. . L .· , le 2 ft se pte m b re , • 

• 

En voic i le me nu : 

Croustad es de Soles 
Jo inville 

Filet d e Che\'I'euil Grand Veneur 
Purée de marrons 

Poularde de Bl'esse R otie 
Sa lad e ci e sa isoll 

Pe tits pois au Beurre 
Fromages 

Glace Pelit Duc 
Feuilletés 

Corbei lle de Fruits 

V[ :>/ 5 

BOl'deaux rOll~c, BOl'deaux b lanc, Chahlis grand vin, ChùLcuu neuf-du­
Pape 1928, Ch3mp a(.(: nc sec f,'appé, Café, Liqueurs, 

Pa l' ces t em ps d e cr ise beaucoup d e mal heureux se co nten te ra ient 
d e cc qu e les FF .. . a ppell ent (( LUl modeste repas n. . 

Groupe fraternel du Livre. 

De pui s qu elqu es t e m p le (( grou pe Irat,' , clu Livre, de la P resse el 
des Profession.s s'y 1'{I,lt f,c/w,nl » mène une cel' t a ine ac tivité. 

So n but : i( R esserrer les li en s qui w~issen.t tor' s les nwçQnscollltbo ­
rant li la dillusion, pal' le le:rle 0 " par l' inwge, de la pe'lsée h'UJwine )1 , 

P Olir q ui sait lil'e e nt re les li g nes ce tte phrase cn d it loug. 
L es cnl'igeant s du groupe sont le F. · , Gust ave-Louis T A U1'A IN, 

prés ident et le F:. Gas ton 1\"I C I< (1 ), scçré ta ire ( ll , l'ue de ~ r ea ux 
P ar is), 

G I~ O llGES V lllE IJEA U. 

(1) Pseudo nyme cachan t. Je nom du vénérable de la Loge« LA J UST I CE J o le 
F. ', G A ST ON P ET RE L L I, 

Demandez-nous la brochure de 
M. L. GAUTIER 

MARTHE HANAU (juive) 

et LES E CRE T 0 ES DIEU X SIrs, 50 

-

• 

• 

L _______________________ ~ ______ ~· ______________ _ 
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• Le Francism e. · 

Notre antisémitism e 
par H enry COS TON 

« NOUS VOULONS - liso ns· nous dans le p,·ogramme Franciste­
que les non- citoyens (ceux qui ne sont pas de sang Français) soient 
considérés comme hôtes et régis par une législation spéciale sur les 
statu ts des étrangers . Ils ne pourront exercer aucune fonction poli­
tique, ni assumer ulle collaboration rédactio nnelle dans un journal 
paraissant en langue françai se. Il 

Ces mesures qu i vi sent principalement les Juifs - lesquels par 
leur étroite union et leur origine commune forment un Etat dans 
l'Etat - ne manqucl'o n't ,pas d' ètl'c traitées d ' Hitl ériennes par nos 
adversa ires. 01', si les Nazis ont Pl'ÎS vis-à-vis des Juifs des précau­
tions semblables, bien avant eux un Français, La Toul' du Pin, nous 
a mi s en garde co ntre l'envahissement l'Israël : 

({ Pour bien co mprendre ceJa , il faut renoncer à l' idée moderne que 
Ja t erritorialité seu le constitue la nationalité, ct que tout sujet est un 
citoyen . Ainsi il n e faut pas meUl'e les Juifs sur un autre pied que les 
indigènes de nos colonies, non se ul ement en Algérie, mais partout. 
Tout sujet Français a droit à la prot ection des pouvoirs publics ct 
la justice dont ces pouvoirs sont Jes arbitres; mais s'il n' appartient 
pas à une souche française , la naturalisation el'e·même ne devrait 
pas portel" pOUl' lui ses pleins effets, mais le laisser en droit sous le 
régime d'un s tatut personnel jusqu'à cc que 'cs caractères de son 
extra néité se soient effacés en fait. Il ne s'en trouvera que 'mieux, 
puisqu'il aura conservé sa loi; nous aussi, parce qu'il ne pourra pas 
exploiter contre nous la nôtre, qui n'est pas faîte pour lui. La non­
admission aux fonctions publiques serait la première conséquence du 
r établi sse ment de cette situation , qu'il serait assurément plus .10-
gique de fair e en droit à ces étrangers qu'en fait aux familles fran­
çaises qui ont créé ct co nservé la tradit io n nat ionale. )) 

- • 
• • 

Les FF.· . qui donnèrent en 1791 le droit de citoyens aux Juifs 
campésen France furent ou bien des inconscients, ou bien des trattres. 

Des inconscients, s'ils ignoraient les principes des J ui!s et leurs 
procédés à l 'égard des non-juifs. 

Des traitres si, comme 'Mirabeau, ils avaient reçu pour prix de leur 
lâcheté, quelques milliers de liwes . 

• 
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I ... cs Drumont, les Tousscnel, les Lambelin et le Cobier nous ont 
Ll'Op bi-en fait saisir toute l'importance de la question Juive pour que 
nous, Frantfstes, nous perdions de vue le point essentiel. 

La question Juive contrairement à cc que les J u-ifs font dire à leur 
valet de presse, n'est ~ aucun degré une question religieuse: c'est une 
question de natiO'ni1llté. 

Qu'il le veuille ou non, le Juif appartient" la Nation Juive. Il peut 
. se faire naturaliser Français, Allemand., Anglais ou Américain, il 
reste, avant tout, JUIF. 

Les dirigeants de Judaisme, cux-mernes, ne s'en cachent pas, 
lorsqu'ils se savent entre eux: 

" ReeonnaissOolls que Nous, les Juifs, nous sommes une NAT ION 
DISTINCTE, dont chaque Juif est membre nécessairement, quelles 
« que soient sa contrée d'origine, sa position ou sa cl'oyance. 1) 

(Louis D. BRAN DELS, 
Membre de la Cour suprême des E>tats-Ums). 

" Les J uils qui prétendent être à la fois des Anglais (ou des Fran­
« cais ou des Américains) patriotes et de bons Juifs, sont simplement 
« Ms mensonges vivants. 

j( Le patriotisme anglais (ou français ou américain) du Juif n'est 
« qu'un travesti qu'il adopte pour plaire aux gens du pays. JI 

(jewish Cbronlele, 8 décembre 1.911). 

" Personne ne s'aviserait de prétendre que l'enfant d'un Japonais 
« ou d'un Indi~n est un Anglais, sous prétexte qu'il est né en Angle­
« Lerre; et le mèmc raisonnement s'applique aux Juifs. J) 

(Jewish World, 22 septembre 1915). 

, Le Juif reste J tlif même quand il change de religion; un chrétien 
« qui adopterait la religion juive ne deviendrait pas pour cela Juif, 
, part.e que la qualité de Juif ne tient pas·à la religion, m'ais à la race, 
« et qu'un Juif libre-penseur, athée, demeure auss i Juif que n'lm· 
e: porte quel rabbin. ) 1 

(Jewish World, 14 décembre 1922) . 

• Le Peuple Juif ne fait q .. 'UN, quel qu'en soit le nombre de 
« lnorc63ux épa.rpillés à trQV€I.'S ~e monde ct à la (lisronce qlli les 
« sépare. » 

(Félix ALLOUClIE, Réveil juil, 27 novembre 1931) . 
• 

* 
• • 

Mais la question nationalité si elle suffit à nous dresser contre les 
Juifs qui aspirent li diriger les affaires de not"" pay~,~ ne suffi­
rait peut-être pas à justifier notre attitude franchement an ti-sémite. 
- ou plutôt antijuive car il y a, en France, des sémit es contre les­
quels nous n'avons aucun grief: les Arabes. 

-

• 
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Nous ne sommes pas uniquement anti-Juifs pa rce que les Juifs 
sont d ' une race différente de la nôtre. Les Tèg r'es f les Jaunes, eux 
aussi, ne sont pas de notre race. Somme -nous pour cela antl­
nègres ou anti-J aunes ? 

Assurément non. 
P ourquoi donc sommes-nous anti-Juifs ? 
Parce que le Peuple Juif poursuivant son rêve messianique, et 

s'identifiant désormais au Messie, tend ù assujettit, politiquement et 
socialement tous les peuples non-juifs. 

" Depuis des siècles - disait le Rabbin R eiehhorn en 1.869 - , les 
fils d'Israël, m éprisés, persécutés, ont t r'ava ill é à sc frayer une voie 
vcrs}a puissance. Il s touchent au but. Ils co nt l'ôlent la vic économique 
des Chrétieq.s maudits; leur influence est p répondér'ante sur la poli-
tique el S UI' les m œ Ul'S . • 

i( A "heure voulue, fixée d ' avance, nous déchaînerons la R évolu", 
tion qlli , ruina nt toutes les classes dc la c]n étion té, nous asservira 
définitivement les Chrétiens. Aiosi s'accomplira la promesse do D ieu, 
fa ite à son Peuple. 1) 

Cette promesse s'es t déjà accomplie en co qui concerne 'a Hussie. 
Serait-cc, de main le tour de la Francc ? 
Si les Français n'y prennent gardc, s' il s ne yculent pas combattre 

directement 10 mal , s'i ls préfèrent s'épuiser à frapper les branches 
(Bolchévisme, Marxisme, Haute-Banque, F1'anc"Maço nnerie, Par­
lementarisme) en épargnant la racine (la Ju iyeri e Internationale) 
c'en est faÜ de notre Pays. 

A demi ruiné par l'EtatlslUe maçonnique, tra,hi pur ceux qui se 
prétendent ses chefs, miné par les organisat. ions secrètes judéo-bol­
chôviques, il so mbrera dans la plus abjecte tyrannie: la tyrannie 
Juive. 

l' H.<\NCAIS, le FItANCISME vous tend une main seco urable. Il 
vous apporte une dQctrine s.uue, simple et solide, des !d iri geants 
jeunes, actifs ct l'és.olus. Allez à lui. Si vous vQul~ rQster libres, indé-
pendants et Fran~ais , de-venez Francistes! . 

HENRY COSl'ON. 

On trouve LA LIBRE PAROLE dans les 
et des des principaux kiosques 

grandes artères de Paris : 
boulevards 

12 N°S à 3 frs font 36 frs 

On la trouve aussi chez soi tous les mois 
pour 15 frs par an. Il suffit d'envoyer ces 
15 frs pour économiser 21 frs . 

• 

• 

• 

• 
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• 

Abbé BOULIN , 

• 

Xo"s avons reçu trop lard /Jour l'i l1, sérer llcws notre llerl1,icr numéro 
l' article de Ilotre colla bol'Meur Pierre Dlu,bigr-..é, CO"'Sl,crcJ Ct l\J . l'A bbé 
Boulin, dont lil disPl"itior, S'Lent de jeter dans un lleuil profond les 
wnis de notre Cau se. L (, Directior, de la Libre Pl"ole s'it~cli"e lIVec 
respect de"allt la dépouille de ce ,'aillant lutteur ql,'élait 1\1 . l'Ab be 
Boulin. Tlll,issern parmi nous U't. sou"cnir qui l1.e s'el/l'CCrl' pas . 

• 

La Libre Parole. 

Ceux qui l' ont. connu n'oubli eront jamais la haute personnalité 
de ~f. l'.\bbé Boulin, retoul'né il Dieu 1er.. juillet dernier. 

C'est un Lel'l'ibl c adversaire de la Jud éomaço llllcr ic, On apôt re de 
la Tl'adition chrétien.ne qui disparait. 

Sous le pseudonyme de Roger Duguet, ~L l'Abbé Boulin, quarante 
ans dU I'ant, avait bataillé au pre mier rang de ce ux qui ont voué leur 
vic à la défense des intérèts sacrés de la Religion ct de la Patri e. 

Servi pal' une documentation de premier ordre ct par une plume 
d'aciel' bien trempée, la violence de ses polémiques n'a -ant d'égale 
que son mcrveilteux talent d'écrivain, l'Abbé Bo ul in s'était attaqué 
aux sectes judéo-maçonniques, dénonça nt l'Œuvre de mensonges 
ant i- clli'étiennc et antl-françaisc avec une v igucUI' qui déroutait 
ses adVCI'S3lI'CS. 

Il avait coll aboré à l'Univers de l' immortel Louis Veuillot, à la 
Vigie et surtOut à la Revue lnler1~atio, .. ale lles Sociétés Secrètes de 
l'inoubliable et vénél'é ~\rgr Jouin. Il avait publié plusieurs livl'es 
entre aut l'cs L'Eltfe dl, Dragon, confession d ' une sœ ur maçonne, 
mêlée aux événements du commencement de la LL[e Hép ublique, 
ouvrage qui ava it obtenu auprès du public lettré, le plus viC succès; 
la Crcwale Blan.che, l'oman de mœurs contem poraines . 

L'Abbé Boulin avait co mbattu le modernisme en disciple de 
Pie X. Happelolls que Mg .. "[e,,'y dei Val l' honorait de so n amitié. 

Nous avons connu l'Ab bé Boulin à la Ligue Anti-judéo-maçon­
nique L e F ran.c Catholique », au cercle des J eunes Cens qu'il diri~eait 
avec une rare autorité. Il aimait les jeunes gens et savait leur in-

, 

• -, 
• 

• 

• 

• 
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culquer l'es prit de lutte. La jeunesse a imait le fl c l' lutte ur et le l'C -
• • • <:onnalssalt pour son maltre. " 

Mais la maladie so urnoise le mina it . Ces d ernie r'li temps, il s'était 
retiré clans sa lointaine résidence Dl! il espéra it prendre un peu de 
r epos. Il y a quelques m ois, une injuste ca mpagne con tre :.\rgr' J ouin 
en son œ uvre J'ava it obligé de reprendre la pll~mc pO Ul' défe ndre 
la mémoi,'c du prélat a imé ct admiré ct à cc t c lrct , il u \'ait créé les 
« Co,hiers (mti.j l-l.dtio- lllC,ÇOfJ,lliques )} qui di spar'a Îssc nt avec lui . 

Dans cette chèr'c maison de la Lib,'c Parole Dl! ln jeun esse est 
l'cino, où nous ne formons qu' une fa mi ll e ct q u' une a mit ié, co mment 
ne ressentirions-nous pas ]a peine immense qu i étreint to us les a mis 
de l' Ordre et de la Vél·ité à l'o ccasion du t1épa l·t de ~ 1.1 ' .\" "é Boulin 
vers un roya urnc qui n' es t pas d e cc Irl ond e. 

• 

Pi e r' I'C D AU BI GN É • 

En réponse aux catholiques 
qui ne croient pas 

• 

à l a Franc-Maçonn erie 

Extl'ait de l'encyclique Diloctissill'" .Vobis do S. S. Pie X f du ' 
3 j uin 1933 sur les pCl'sécut iQns de l ' I~g li so ca t holiqu e p:lI' la F .. . ~r.'. 
Espagnole: 

L'attaque est venue des Sociétés secrètes 

Ce Nous a été u ne cause de grand étonnenulIll rl do pr% f/da cl ·,ulcur que 
certains parmi ceu.'t qlti combatlcnt l'Eglise aient osé. pour justifier leurs 
attaques, affirmer pu,bliquem ent quo leurs projets leur éllliont imposés par la 
nécessité de défendre la République. . • 

Pareil argument ost évidemment si calomnicu.7: et si faux qu'il nous ost per­
mis do conclure justement que la Lulle menée contre l'Eglise espagnole a moins 
pour cause l' incompréhension cie la foi catholiquo cl (le .'ws anwres bien fai­
santes que la haine et l' hostilité quo falJorisent (( contre 10 Seigneur et contre son 
Christ » les destructeurs (le tout ordre religieux et civil, groupés el1 Societcs 
secrètes, com,me on le yoit au. AI exique et dans û, République russe. 

(Doc. Cath., T. 29, p. [5t, l et J 542). 

Les Sociétés SCCl'è Lcs maço nniq ues Iwé pa l'c l1L Cil E spag ne l'avè ne4 

ment du Bolchevisme Ju if. 

• 
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CHRONIQUE DU GHETTO 

En souvenir de Bernard Lazare 

Un comité vient. de se constituer pour commémorer le trentième 
,anniversaire de la mort de BERNARD LAZARE. 

Ont adhéré, dès à présent, le Juif F.·. Justin Godart, sénateur; 
le Juif llenri Tort·ès, député; le F.·. Ajalbert ; le Juif Victor Basch ; 
Je F e . Alexand,·e Zevaés; MM. Paul Brulat, Edouard Dujardin. 
André Fontainas; les Juifs André Spire, Pierre Lœwel, Baruch 
Hagani, Pierre Paraf, Henri Hertz, Marcel Mirtil, Emile Kahn, 
Edmond Fleg, etc ... 

M. Francois Coty, 

ami du peuple ... Juif ... ? 

Sous ce titre j 'UNIVERS ISRAÉLITE du 15-22 septembre publie 
J'article suivant: 

M. François Coty, directeur du Figaro et de l'Ami du Peuple, a 
envoyé il la communauté juive de Genève un télégramme déclarant 

. qu'il abjurait sa foi antisémitique. 
Ce message a été transmis à la Conférence mondiale juive, qui sié­

geait dans cette ville. 
n n'y a pas très longtemps, M. Coty a publié dans les journaux 

qu'il dirige une série d'articJes antijuifs intitulés t( Les financiers 
qui mèncn t ]e monde ». 

Le « repentir » de M. Coty - si repentir il y a - nous rappelle celui 
de Ford, auteur d'un pamphlet intitulé « Le Juif International" 

• 1 • •• 
qUJ, on 5 en SOUVIent, a rctracte ses erreurs. 

• • 

DaIiS Ic nO du 23 octobre de j'Ami du Peuple, M. Coty a fait sa 
soumission-à Is raël . 

Un enfant chrétien 

tué par de petits Juifs à Vilna 
• 

Un enfant chrétien, âgé de treize ans, Ludwig Klimaszewsky, a 
été poignardé dans une rue de Vilna. Trois gamins juifs, accusés du 
meurtre, ont été arré,tés. Un quatrième a pu prendre la fuite. 

• 

• 

• 

• 
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Des mesures de précaution onl. été prises en vue de prévenir des 
troubles anli-juifs au cours des obsèques de 10 malheureuse victime. 

Le quatrième enfant, ce lui qui a pu s'échapper, a été livré à la . 
police. II a avoué qu'il était celai qui avait pOI'lé à Klimaszewsky le 
coup mortel. En conséquence, les Ll'ois autres enfanls ont été immé­
diatement relâchés. 

Ces jeunes Juifs se font la main. Lorsqu'il s seront grands, le 
G. P. Ou les emhauchera certainement. 

A Moscou 

La presse juive nous annonce que le chef de la flotte 
civile Il Mosco u était un Juif: Abraham Golzman. 

Le 5 septembre dernier il a trouvé 1. mort dans un 
d

, . 
aVIOn. 
Dommage! 

• • aerlcnne 

accident 

• Du ghetto aux honneurs 

Hécentes promotions à la Légion d'honneur: 

Sur la proposition du ministre de l'Intérieur est promu officier: 
le Juif Guedj, adjoint au maire de Sétif. 

Est nommé chepalier: le Juif Malka, secrétaire général du syn­
dicat de la presse nord-africaine. 

Sur la proposition du ministre de l'Enseignement technique est 
promu officier: le Juif Mayer, inspecteur départemental de l'ensei­
gnement technique, directeur des usine. Tréfousse et CI., à Chau­
mont. 

Sur la proposition du ministre de la Santé publique est promu 
officier: le Juif Rahinowitch. 

• 
• • 

,, \.u titre du ministère du Commerce, le Juif Isaac Sananès,vicnt 
d'être nommé chevalier de la Légion d'honneur . 

• • • 
Vient d'être nommé chevalier de la Légion d'honneur: le Dr juif 

Adolphe Simkov, des Facultés de Paris, Genève et Kharkow 
(Russie) . 

Brav' conservateurs! 

Drumont, dans sa France J uiye, nous a montré les conservateurs 
de l'époque touchant de Rothschild l'argent nécessaire li leurs 
.élections. 

• , 

• 

• 
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Cependant, un peu de pudeur retenait les « droitiers » : ils ne s'affi~ 
chaient pas avec le premier youpin venu. 

Aujourd'hui, ils ont évolué. Lorsque l'intérêt de leur siège élec· 
torall' ex ige ils feraient n'importe quoi. 

C' est du moins ce que laisse deviner l'écho ci-dessous découpé dans 
}' Uni~lers I sraélite: 

• 

SÉLESTAT. - Distinction. - Le dimanche, 20 août, en présence 
de M. Oberkirch, député, ont été fêtées les cinquante années de 
service de M. Strauss, ministre-officiant, officier d'Académie. A cette 
occasion, la rosette d'officier de }' instruc't ion pub lique lui a été remise 
par le député de Sélestat. 

Il était un temps où M. Oberkircil appartenait 11 un comité anti­
judéo·ma,onniqu. (1 ). 

(1) Ce comité prenait éga lement le titre de ComiM d'Ettules du questions 
ma{'onniques. li publia quelque8 trd'its ct brochures dont voici que lques ti.tres : 

0: Le Fascisme Jui/ lt . - Sous la botte de Judas. - Le patriotisme de Juda. - • 
La Fral1c--Ma~on"erie I sraélite oLc ... lt 

Aux ordres d'Israël 

De l'Univers 1 srcWlite : 

T UN IS. - M. Peyrou ton, le nouveau résident général de France en Tu­
nisie a, n È's SON ARRIVÉE pris contact avec les notabilitt!s israélites du 
Protectorat. Il a reçu les membres du Conseil rabbinique et les présidents 
de la com munauté. Accompagné de ses collabor=\ teurs à la Résid ence, il a 
été déposer une gerbe de fleurs au pied du monumen t aux morts israélites 
de la grande guerre au cimetière du Borgel. 

Dès son arrivée à Tunis notre r ésid ent va prendre ses ordres chez 
le Rabbin. 

C'est, aujourd'hui, dans l'ordre normal des choses. 

Avez-vous souscrit 
aux actions de 

LA L I BRE PAROL E 

Imprimerie Spéciale de La Libre P arole 
(BUSSIÈRE, imprimeur, Saint-Amand-Montrond) 

Le Gérant: R EI"iÉ PLiSSON 
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La Libre Parole 
(Ouvrages édités par) 

Le Cartel Maçonnique contre la France, avec liste importante 
de dépu tés et de sénateurs FF: . MM : . .. .. ...... . . . . . . . . . 

Manuel anti-maçonnique ............ . . . .... ... _ ....... . 
Répandre à prolusion. 

Les FF.·. MM .'. dans l'Enseignement, avec liste importante 
d'universita ires FF:. MM.' . ct nombreux articles sur la 

• question .... . . . ... . . .. . ... .. .. . . ... . ..... . . ....... ... . 
Guerre mondiale. Crise économique universelle. Révolution 

internationale ... .. ......... .... . . . . . . . .. ... . . ...... . . 
Dans ce même ouvrage: 

Un coup d'État maçonnique contre la « Libre Parole ", 
plainte au Parquet, perqu isition, interrogat oire, et c. MOTS 
DE PASSE SEMESTRIELS et d"s articles documentés sur 
la question judéo-maçonnique. 

L'Annuaire général de la F.·. M .' ... . . .. . .. ....... ..... . . 
Le Rôle de la F.·. M.'. pendant la dernière guerre et pen-

dant la prochaine .. ... ... .. ...... . . .. .. . . .. .......... . 
y a-t-il des Femmes dans la F .'. M.'. ? ... .... . .. .. ... . .. . 
Le Gouvernement et la F.·. M.'. La Dictature maç .'. au 

Mexique. L 'Assassinat rituel de Damas . .. . .... .... ... . . 
L'Assassinat maçonnique. Le Crime rituel chez les juifs. 

La Délation maç .'. dans l 'Armée et dans l'Enseignement. 
L'Accord franco-soviétique et la F.·. M .'. . ... .. .... .... . . 
Mussolini et la F ••• M.· ... . ... ... ..... . . . .. . .... .. .. .. .. . 
L'Invasion Juive .... . . .. ... . ... . ... . . ... . . . . . ... .... . .. . 
La Ligue des Droits de l 'Homme, filiale de la F.·. M.' • . .. . 
La France est-elle une colonie juive ............. . .. . .. . 
Les juifs chez nous . . ... ... . . .... .... . . . . ... .. . . . ..... . . 
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